
Voilà un an que je suis votre président. Le temps passe. Merci de vo-

tre confiance. Tout n’est pas parfait, je le sais, mais il faut savoir vivre 

avec. Ce que je fais. 

Dans les trois mois à venir, nous avons deux cérémonies : le 8 juin, 

anniversaire de la guerre d’Indochine, et la commémoration de Dieppe 

1942 , le 21 août 2016 à Longueuil. Comme d’habitude, je compte sur 

votre présence. 

 Beau et bon été à tous.   

André  VANDERSTEENEN 

MOT DU PRÉSIDENT 

FÉDÉRATION DES ANCIENS COMBATTANTS FRANÇAIS (MONTRÉAL) INC. 

1663, rue Laurier Est | Montréal Québec Canada | H2J 1J3 | 514-527-9060 
acfm@videotron.ca   www.ancienscombattants-montreal.com 
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André Vandersteenen 

Président 

Pour consulter le 

bulletin en couleur, 

rendez-vous sur notre 

site : 

www.ancienscombattan

ts-montreal.com. 

Cliquer sur la rubrique 

“Entre nous” et ensuite 

sur le bulletin en format 

PDF. 

INVITATION SPÉCIALE 

Lors de notre repas du 22 juin prochain, M. Robert Boily fera une présentation de son 

travail de restauration des archives photographiques de l'ancienne colonie de vacances 

«Sac au dos », qui était située à Ste-Adèle. 

Pendant 55 ans, de 1922 à 1977, cet endroit a été très important pour la communauté 

française du Québec et un rendez-vous estival apprécié de plusieurs.   

Monsieur Boily nous montrera de nombreuses images des lieux, des bâtiments, activités 

et jeux, et bien sûr des enfants et parents.... dont plusieurs anciens combattants. 

 Voici mon adresse postale: 

Robert Boily 

3618 rue Jonathan 

Laval, Québec H7P 4Y8 

mailto:acfm@videotron.ca
http://www.ancienscombattants-montreal.com
http://www.ancienscombattants-montreal.com/
http://www.ancienscombattants-montreal.com/
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COMMÉMORATION DU 8 MAI 1945  

Il y a 71 années, le 8 mai 1945, prenait fin la Deuxième Guerre Mondiale avec la capitulation du régime nazi.  

Madame Catherine FEUILLET, Consule générale de France, qui présidait la cérémonie commémorative, retraçait dans 

son allocution ces heures sombres de notre histoire, associant à cette époque la mémoire de notre camarade Pierre 

STIVAL, disparu le 5 mars dernier. Il avait participé aux combats de la libération de la France et de la campagne d’Alle-

magne. Aux marches du Cénotaphe, étaient à l’honneur ses décorations sur un coussin tricolore et la photo de la remise 

de la Croix de chevalier de la Légion d’Honneur par le président HOLLANDE le 4 novembre 2014.  

Il est un événement que je veux souligner ici. Il s’agit du centenaire de la bataille de Verdun, qui s’est déroulée du 21 

février au 19 décembre 1916, avec ses 300 000 morts, disparus et blessés.  Ils étaient nos grands-parents qui, dans les 

tranchées, malgré le froid, la boue, la faim, ont par leur abnégation fait face victorieusement à l’ennemi. Nous ne les ou-

blierons jamais. 

La cérémonie se poursuivait avec l’appel des disparus, le dépôt des gerbes et couronnes, la sonnerie aux Morts, la Mar-

seillaise et l’Hymne canadien, exécutés par la fanfare du 438e Escadron tactique d’hélicoptères sous la baguette du ser-

gent Xylo ACEVEDO, et le raccompagnement des drapeaux, sous le commandement de Marcel ROY, aux accents de 

Sambre et Meuse.  

8 MAI 2016 
Après la cérémonie commémorative au Monument aux Morts, les participants se sont rendus à notre Maison du Com-

battant où les attendait un succulent repas préparé par notre chef Fernand BONJOUR et son assistant Gilbert PETIOT. 

Un grand merci à notre camarade Jacques FRANCHINO pour le café qu’il nous fournit généreusement. La plupart d’en-

tre nous en ignore la provenance. Merci Jacques.  Au Monument aux Morts du Parc Lafontaine aura lieu le mercredi 8 

juin à 11 h la commémoration de la guerre d’Indochine. Rendez-vous donc pour cet événement. La traditionnelle céré-

monie du Raid de Dieppe se tiendra le 21 août 2016 à 11 h au parc du Souvenir, boulevard Curé-Poirier Est, à Lon-

gueuil. 

André  VANDERSTEENEN 

COMMÉMORATION DE L’APPEL DU GÉNÉRAL DE GAULLE À LONDRES 

Rappelons que le 18 juin 1940, alors que la France était envahie, le général de Gaulle lançait à la 

BBC de Londres l’appel historique invitant tous les Français valides à le rejoindre en Angleterre pour 

continuer le combat. 

L’an dernier, nous avons, pour une dernière fois, commémoré l’appel devant la stèle du général de 

Gaulle à l’occasion du 75e anniversaire de l’événement. Il ne reste, en effet, qu’un survivant de cette 

époque, notre ami Henry DAOULAS. Il avait rejoint Londres en juin 1940. Âgé de 96 ans, il est actuel-

lement hospitalisé à l’Hôpital Richardson de Notre-Dame-de-Grâce. 

Pierre LEMASSON 

Pierre Lemasson 
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NÉCROLOGIE 

Pierre STIVAL, une figure de notre Association, nous a quittés le 5 mars dernier.  

Engagé volontaire en 1940 pour la durée de la guerre, il est affecté au Maroc. Par la suite, il fera partie de 

l’armée Rhin et Danube et participera aux durs combats des Vosges et en Allemagne jusqu’à la fin de la guer-

re.  

Notre porte-drapeau Pierre STIVAL était chevalier de la Légion d’Honneur, Croix de Guerre 1939-1945, Mé-

daille Militaire, Croix du Combattant volontaire, Médaille des Blessés.  

À son fils Bernard et sa conjointe Jocelyne, la Fédération présente ses condoléances attristées.  

 

 

Le 18 avril 2016, nous avons porté en terre au cimetière du Mont-Royal notre camarade Jacques MACAI-

GNE, décédé le 6 avril 2016, le drapeau français déployé sur son cercueil, comme il le souhaitait. Beaucoup 

de nos membres sont allés lui rendre hommage, Jacques était apprécié à notre Fédération. Devant sa tombe, 

nous avons respecté une minute de silence et avons joué La Marseillaise.  

Merci à sa famille qui a tenu à nous associer à son deuil. La Fédération des Anciens Combattants lui offre ici 

ses sincères condoléances.  

Nous avons appris tardivement la disparition de nos camarades François LAZLO, Claude HARISSART et 

Raymond CHARRETON. La Fédération assure les familles endeuillées de sa plus profonde sympathie.  

Notre camarade André BABKINE nous fait part de la disparition de sa mère, décédée à l’aube de ses 101 

ans.  À André et à son épouse, la Fédération offre ses bien sincères condoléances.  



Page 4 ENTRE NOUS 

NAVIGUER LE NORD DE L’ATLANTIQUE EN SOLO (SUITE) 

Je devais continuer sur le même cap Sud/Est pour rejoindre au plus vite la Latitude 38*.  

Trois petites dépressions, signalées par la météo, m’ont barré le chemin avec une journée d’intervalle cha-

que et avec des vents de 30 à 35 nœuds dans le nez! Il m’a fallu 5 journées pour arriver à la 38* ! Une fois 

sorti des perturbations et arrivé a la Latitude prévue, j’ai changé de cap.  Je naviguais vers l’Est, au 90*, le 

vent est d’Ouest, il me poussait vers les Açores d’une façon régulière et constante. Ma trajectoire a été une 

ligne droite. Le 11 juillet à 04 :00 j’arrivais aux Açores à l’Ile de Faial, à 05:00 je me trouvais au port de Hor-

ta. Les bureaux n’ouvrent pas avant 08 :00.  À 10 :00 les formalités douanières et celles de la Police des 

frontières sont passées. A 12:00 Salt Heart est amarré à la marina de Horta au numéro C16, je m’étais fait 

aider par d’autres navigateurs pour l’accostage. 

En débarquant, je me suis rendu compte que je n’étais pas capable de marcher comme il faut!! J’ai eu peur 

de tomber! Mes pas étaient hésitants et les jambes engourdies : Après 20 jours de navigation et dans un 

espace très réduit, les muscles n’ont fait que compenser les mouvements du bateau, arrivé à terre les mus-

cles doivent travailler différemment qu’en navigation, donc ils sont un peu perdus dans un premier temps 

pour revenir a la normale après une journée ou deux…   

Le 15 août, j’ai mis le cap sur les Iles de Madère, après 4 journées je me trouvais à la marina de Porto Santo. 

Comme pour la marina précédente, j’en ai profité pour faire des réparations et des améliorations sur Salt 

Heart. 

Le 15 octobre je quittais les Iles de Madères, cap sur les Iles des Canaries pour m’arrêter à l’Ile de Las-

Palmas dans un premier temps. Après 5 jours de navigation j’arrivais aux Canaries.  J’ai changé d’avis et j’ai 

décidé de continuer directement vers le Cap Vert. Donc je prenais un nouveau cap : Sud-Sud/Ouest. Durant 

cette navigation j’ai eu une importante avarie : mon enrouleur de Genoa est déconnecté du haut du mât! 

J’étais obligé de réduire mon allure à 3 nœuds ou 4 max  jusqu'à mon arrivée a la marina de Mindelo au 

Cap Vert. Aussitôt arrivé, les services de maintenance locale sont venus me voir. Ils étaient au courant de 

mon problème, car pendant que je naviguais ils ont été contactés par le réseau des navigateurs de Mon-

tréal (le Réseau Du Capitaine). Trois jours après mon arrivé, la pièce qui a brisé en tête de mât a été repro-

duite localement et replacée, mon enrouleur est refixé et tout est revenu en ordre de fonctionnement nor-

male! 

J’ai décidé de quitter le Cap Vert le vendredi 13 Novembre!! Ma femme s’est opposée… Donc pas de départ 

un vendredi 13 !!!!!!!. J’ai passé la nuit au mouillage pour un départ matinal le jour suivant. J’ai quitté le 

Cap le 14 pour arriver aux Iles des Caraïbes en Martinique le 30 novembre. La navigation a été belle car aus-

sitôt je m’étais éloigné des Iles du Cap Vert, j’ai embarqué dans les Alizées: des vents d’Est/Sud/Est. C’est 

une allure de vent arrière du départ jusqu'à l’arrivée. Le bateau roulait beaucoup, le repos était difficile, 

mais le plaisir de naviguer était là pour faire oublier les petits inconvénients ! Le 30 novembre, j’arrivais en 

Martinique.  Il faisait nuit, il pleuvait, il ventait avec des vagues de travers!! Malgré que ma place soit d’ores 
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NAVIGUER LE NORD DE L’ATLANTIQUE EN SOLO (SUITE) 

et déjà réservée par ma femme, suite aux conseils reçus du Réseau Du Capitaine et des navigateurs, je dé-

cidais de passer la nuit à l’ancre à la Baie Sainte-Anne à 3 MN de la marina. C’est seulement le 1 Décembre 

que Salt Heart se trouve à nouveau amarré à quai dans la marina du Marin,  où il est en attente des mo-

ments favorables pour remonter vers le nord des Caraïbes, les Iles des Bahamas et enfin vers la Nouvelle 

Écosse et l’Île-du-Prince-Édouard.   

Information sur le Voilier sur lequel je navigue : 

Il s’appelle : Salt Heart  

Il a été fabriqué au Canada dans les années 1980, en Ontario dans la vallée de Bayfield.  

Il fait 32 pieds de longueur et 3,2 pieds de largeur.  Il a une quille longue avec un tirant d’eau de 1,2m. 

Il est gréé en cotre, d’où son appellation: Bayfield 32C;  

A l’intérieur, il est équipé d’un coin cuisine, un frigo, une douche et des toilettes. Une cabine à l’avant 

pour faire dormir deux personnes, deux banquettes à tribord et une à bâbord, il peut coucher 5 personnes 

pour une navigation de courte durée et un maximum de 2 a 3 pour une de longue durée. 

Équipements mécaniques et électroniques : 

Pour naviguer, je dispose d’un GPS avec les cartes Atlantique Nord. 

D’un ordinateur équipé avec une antenne GPS et qui peut servir de marqueur de carte. 

Une tablette Samsung chargée avec toutes les cartes Navionix des zones de navigations. 

Motorisation : Un moteur diesel de 3 cylindres, fabriqué au Japon et transformé en France, installé en 

2014 avec arbre d’hélice, hélice et presse étoupe neufs.  

Les voiles : Génois et Grande voile sont neuves installées la même année. 

Sécurité et communications : 

Une radio VHF pour les communications entre bateau, Marina et Gardes Cotes. 

Une Radio HF BLU (SSB) pour communiquer avec les Radios Amateurs autour du monde. Nous avons une 

vacation radio avec « Le Réseau Du Capitaine » toute les matins a 07:00 heure (Heure de Montréal). 

Cette radio me permet aussi d’avoir ma météo, je commande les Grib de ma zone de navigation pour les  

avoir une heure plus tard. 

Une balise EPIRB professionnelle, en cas d’urgence elle peut se mettre en route toute seule pour deman-

der de l’aide tout en communiquant ma position. 
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NAVIGUER LE NORD DE L’ATLANTIQUE EN SOLO (SUITE) 

Mohamed MAHJOUBI, Miko pour ses amis 

Et pour finir j’ai une petite balise appelée : Delorme InReach, elle me permet d’envoyer des petits messages 

avec ma position par satellite, je peux aussi recevoir des SMS qui n’excèdent pas les 160 lettres. 

Coté Survie : Je dispose d’un Radeau de survie pour 4 personnes de marque Plastimo, il est placé juste de-

vant la barre à roue dans le cockpit prêt à l’utilisation en cas d’urgence. je suis au sud des Îles de Sable. 

Un coffre étanche qui contient des artifices de signalisations pyrotechniques, un pistolet de lancement. Des 

fumigènes et des fusées éclairantes.  

ANNIVERSAIRES 

Joyeux anniversaire à 

tous et à ceux que nous 

aurions oubliés. 



déjà illustrés en Russie 

dans l'extermination des 

populations civiles. 

En début d'après-midi, le 

bourg est cerné et la popu-

lation rassemblée sur le 

champ de foire sous le pré-

texte d'une vérification 

d'identité, sans oublier les 

enfants des écoles. 

Les SS agissent dans le 

calme et la population 

s'exécute sans broncher. 

 

Les hommes sont séparés 

des femmes et des enfants. 

Ils sont divisés en six grou-

pes et enfermés dans des 

granges, sous la menace 

de mitraillettes. Vers 16 

heures, les SS tirent des 

rafales et tuent les malheu-

reux en quelques se-

condes. Puis ils mettent le 

feu aux granges bourrées 

de foin et de paille où gi-

sent les cadavres. 

Pendant ce temps, les fem-

mes et les enfants sont en-

fermés dans l'église et des 

SS y déposent une caisse 

d'explosifs et de la paille. 

Le feu commence de rava-

ger l'édifice. Pour s'assurer 

de l'extermination de tous 

les occupants, les SS leur 

tirent dessus. 

Leur forfait accompli, ils 

pillent le village et achèvent 

de l'incendier. Au total, ils 

laissent 642 victimes. Parmi 

elles 246 femmes et 207 

enfants, dont 6 de moins de 

6 mois, brûlés dans l'église. 

Oradour-sur-Glane est de-

venu en Europe occidentale 

le symbole de la barbarie 

nazie. 

10 JUIN 1944—LE MARTYRE D'ORADOUR-SUR-GLANE 

Le matin du 10 juin 1944, 

des chenillettes chargées 

de soldats allemands s'ar-

rêtent à Oradour-sur-Glane. 

Cette bourgade paisible, 

proche de Limoges, compte 

au total 1200 habitants. 

La compagnie qui vient d'y 

pénétrer appartient à la 

division SS Das Reich du 

général Lammerding qui a, 

la veille, pendu 99 otages 

dans la ville voisine de Tul-

le. 

Les Allemands ont été atta-

qués dans les jours précé-

dents par les maquisards 

qui veulent freiner leur re-

montée vers la Normandie 

où les Alliés viennent de 

débarquer. En guise de 

représailles, le général 

Lammerding ordonne à la 

compagnie de détruire Ora-

dour-sur-Glane. La compa-

gnie SS compte environ 

120 hommes qui se sont 
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Le monde ne sera 

pas détruit par 

ceux qui font le 

mal, mais par 

ceux qui les 

regardent sans 

rien faire. 

de Albert Einstein 

-SOUVENONS NOUS- 

18 juin 1940 l’appel 

historique du 

Général Charles de 

GAULLE 

https://www.herodote.net/10_juin_1944-evenement-19440610.php 

 



Tchad, (2ème D.B.) Dirigé sur le camp de Cais àFréjus en 

attendant son départ pour l’Indochine. Il débarquait à Saï-

gon pour être ensuite affecté au 21ème R.I.C. le 

9/9/1946.à Langson, Tonkin et le voici devenu marsouin. 

Le 19 décembre 1946,  débute alors les épopées les plus 

dures de la  guerre    d’Indochine. Le 25 mars 1949 il fut 

blessé par balle lors de l’attaque d’un poste ennemi. 

Citations : à l’ordre du régiment. Chef d’un des groupes de 

la patrouille de protection du convoi dans la matinée du 6-

11-47 ayant comme mission de progresser sur la portion 

de route KEO CO NABA à découvert 4 bombes d’avion sur 

la route, fonctionnant par traction. Ayant aperçu quelques 

Viet Minh camouflés dans les fourrés, chargés de les faire 

sauter au passage du convoi, les a pris à partie et mis en 

fuite. 

A relevé les bombes évitant ainsi des pertes 

au convoi et lui permettant de continuer sa 

route sans retard.  A fait preuve en cette cir-

constance de calme, de sang- froid et d’esprit 

de décision. 

A l’ordre du Corps d’Armée : Soldat d’un courage exem-

plaire, en instance de rapatriement a demandé à participer 

aux opérations de BAN PHAI (Tonkin) et a fait preuve le 25 

mars 1949 au cours de l’attaque de l’ouvrage fortifié de la 

côte 540, du mépris du danger le plus absolu. S’est porté 

spontanément sous le feu des rebelles au secours de son 

commandant de compagnie qui venait de tomber mortelle-

ment blessé. A son tour a été gravement blessé par ball au 

cours de cette action. 

Cela ne lui a pas suffit. La France recrute pour la Corée. 

Rengagé le 4 juin 1951. Après un court séjour au camp 

Drake à Yokohama (Japon) il débarque  le 22/08/51 à Fu-

san Corée. Là, il va connaitre l’enfer. Le froid -38, la neige, 

la boue, la puanteur, les bombardements, Les copains 

disparus. Des milliers de morts. Puis il y eu Crève Cœur 

852 mètres d’altitude. Position attaquée par tous les batail-

lons du 23ème Régiment d’infanterie. Au tour du bataillon 

Chevalier de la 

Légion d’Hon-

neur, Médaille 

Militaire, Croix de 

guerre, Médaille des blessés, 

trois guerres, qui est ce gars? 

Il arrive que des exploits d’An-

ciens Combattants  paraissent 

dans les bulletins des Asso-

ciations. Voici les siens. 

Dès son jeune âge, à l’âge de 

17 ans, sur le chemin de son 

travail, le 23 octobre 1943,  il 

fut pris dans une rafle et incar-

céré à la caserne Reuilly traité 

de terroriste et déporté en 

wagons à bestiaux à Potsdam 

en  Pologne. Ensuite il se 

retrouve en Prusse Orientale 

à Königsberg comme dessina-

teur industriel dans une fabri-

que de sous-marins pendant 

deux ans. Vers la fin de sa 

captivité le canon à commen-

cé à se faire entendre puis 

plus présent et le 14 avril 

1945, la libération par les co-

saques de l’armée rouge. 

Évacué à l’arrière jusqu’à Kali-

nine sur les bords de la Volga 

ou il a pu apprécier les plaisirs 

de la vie. Et le 19 novembre 

1945 il débarquait à Marseille, 

tout heureux de mettre le pied 

sur le sol de France. 

Le 21 juin 1946, il prenait un 

engagement de trois ans au 

1er régiment de marche du 

Français. 23 

septembre 

1951. Une 

hécatombe de 

nombreux 

morts avec le 

capitaine Goupil. Et ça été le  

tour de sa compagnie, dans la 

nuit du 11 au 12 octobre 1951. 

Toute une nuit, 3 assauts des 

morts des blessés. Enfin au 

lever du jour après 4 mois de 

combats sa compagnie  avait  

pris la position, mais à quel 

prix !!! 

Citation à l’ordre de la division. 

Tireur au fusil mitrailleur, plein 

d’audace. Au cours de l’attaque 

de nuit du 11 au 12 octobre 

1951 région de SATAERI 

(Corée) son fusil mitrailleur 

ayant été mis hors de combat a 

récupéré une carabine pour  

participer aux assauts d’un 

blockhaus. A été blessé au 

cours au cours du 3ème assaut. 

Mais ça ne lui a pas suffit. L’Al-

gérie ou il a été blessé le 20 

octobre 1957 par criblage d’é-

clats de grenade. Là, il a décidé 

de quitter l’armée et a été ren-

voyé dans ses foyers le 9 juillet 

1959. 

Ce gars-là, c’est moi 

Pierre BETOUL 

un gars fier d’avoir servi son 

pays 

Chevalier de la Légion d’Honneur 
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